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est nommé' contrôleur d e Ire classe à Li l le ( Ire ré
gion du contrôle des beurre» e t de» margarines) . 

D.\ .VS L E S P O S T E S . — Mlle Magné, postulante , 
est nommé employée au bureau de la Fosse-aux-
Chênea. 

l - N E M A N I F E S T A T I O N S Y M P A T H I Q U E E N 
L ' H O N N E U R D E M. L E D O C T E U R B U T R U I L L E , 
O F F I C I E R D ' A C A D E M I E . — Mercredi mat in , M. 
l e docteur Butrui l le , chirurgien en chef de l 'Hôtel-
Dieu , a été l'objet d'une manifestat ion de sympathie 
de la part dos malades en trai tement , des rel igieuses 
et d is inûrmiers, à l'occasion de sa récente promotion 
au gra I d'officier d'académie. 

M. J . - B . Malfuit, infirmier principal , a vivement 
fé-luité M. le docteur Butruil le nu nom de tous. M. 
le docteur Butrui l le , très touché de cet te manifes
ta t ion , a remercié dan? les t e r m e , les meilleurs. 

LA S E C T I O N D E P U P I L L E S D E L'a A N C I E N 
N E ». — La section de p u p i l l e de la société-de frym-
n a i t i q u e l'« Ancienne », qui s'est dist ingué* si bril-
laminent aux concours de Lobbes (Belgique) , à Ar
i a - , où elles remportait le premier prix do section 
e t le- <'< ux premiers prix individuels, f,ur dix sociétés 
concurrentes , e t l'année dernière à J u m e t (Belgi
que) , au concours internat ional , va se reintttrn de 
EJii'. . a u a l'entraîuement |x>ur le concours de l'Union 
d. s tuciétés de gymnast ique de l'arrondissement do 
I i aura lieu le 13 juil let prochain à Hal lu in . 
L u_c requis pour faire partie de cet te section spé-
i té fixé do treize à seize uns. Les répétit ions 
aval * li u les mardi et vendredi >oir, de huit heures 
à n nf heures et demie, au siège do la société, rue 
v 10 bis, les nouvelles in>cr>ptiona y seront re-
çu< . ,,;u' M. Fél ix Ghysols, moniteur. 

UN VOL D E 2.50.000 F R A N C S D A N S L ' A I S N E . 
— M. le juge d instruction de V'ervins a convoqué 

i i/ift l'agent de la sûreté Soufflet, de Hbu-
I arrêta, le (i février, à Rouhaix , Posa Bou-
rct t t Sidonie C'ampin, tandis qu'elles cherchaient 

ier, au Comptoir Nat ional d'Escompte de 
P u . . - , les titres provenant du vol de Buirontoi.se. 

Mis Ln présence de Leeicrcq, l'agent Soufflet l'a 
reconnu pour le cicérone do ces deux f tm-

î, J. c! req fut forcé d'avouer qu'il s é t a i t bien 
n .i u à Rouba ix ; il ajoute que pour dépister la 

ee à v> trousses, il é ta i t allé demander 
te A une Fouruiisienne qui t ient un débi t 

U I.e l 'el ix. 
C.lie-ci c 'ait présente à la confrontation e t re

connut LerJcrcq, qu'elle avait 1K berge pendant la 
nuit . 

L E S VOLS S U R L E S C A M I O N S . — L e camion d 0 

M. L ' . u r , retordour, ruo W a t t , allait mardi soir, de 
cette rue à la rue de la Jt doute lorsqu'un malfaiteur 
en i enlevé une be l l e do laine de bonneterie do cou
leur cachou, posant cinq kilos. M. L.oomte , commis. 
Bain, de police du 2e arrondissement, a é té informé. 

I N T U Y A U VOLE. — Dans la nui t de mardi à 
7)1 :'—e li, des malfaiteurs ont enlevé à la façade do 
l'<«taniinet tenu par M. Leuntjens , boulevard Gam-
beti !t huit mètre- de tuyau en zinc valant environ 
ti : l'rm s. M. Squivée, commissaire de polieo, du 

disst-ment, a reçu la plainte de l'intéressé. 
O l T i t A O E P U B L I C A LA P U D E U R . — D a n s 

l ' apn . -mid i de mercredi M. Prud'homme, commis-
,..iir :, police du 4e arrondissement, a fait procéder 

ition d'un camionneur -T. N . . . , ii^ù do 3d 
ilpé d'outrage public à la pudeur et do vio-

Irm e-\ Le prévenu nie les fait* qui lui sont reproch -s. 
Il si-ra dirigé, saine li, sur la maison d'arrêt de Lil le . 

U N E A R R E S T A T I O N POUR COUPS ET B L E S -
SI L E S . — L m l'.i'enis de sûrr-té Wil laumcz, Dcs-
c l n e l r . e t Averbech ont arrêté, mercredi mat in , à 
cinq heures, un journalier, Loui.s Vandcrauwvra, figé 
de -22 ans, demeurant rue Bayart , 38. Cet individu 
C-t in ulpé do coups et blessures sur M. Vervack, 
jardinier, quai de Marseille, e t , en outre, de viola-
t ion de domicile. Il a été mis à la disposition do M. 
Prud'homme, commissaire do polie, du 4© arrondis-

C X C A M B R I O L A G E A U N O U V E A U R O U B A I X 
— Le malfaiteurs, dont nous avons trop souvent à 
r later les exploit», viennent de commettre un vol 
dan., le quartier du Nouveau Roubaix. Sachant que 
M. Victor L n o i r , contremaître dans la filaturo de 
51. Masure!, boulevard de Fourmias, qui demeure 
rue Rubans, 54, é ta i t occupé à l'usino p e n d a n t la 
nu i t , ils ont ouvert de vive force la port* de son ha
bitat ion e t fouille toute la maison. Dans l'un dos 
meubles , ils ont trouvé une soiume de 400 francs 
en bill , de banque. H- ont emporté, on outre, des 
Tôtements, et onze bouteilles de vin. 

Ce n'est, qu'en rentrant lie son travail, nHTcruli 
m a t i n , que M. Lcnoir a constaté lo vol dont il vena i t 
d'être la victime. 

U N E V O I T U R E T A M P O N N É E P A R L E CAR 
E L E C T R I Q U E . — Mardi soir, vers s. pt heure*, le 
c i r i e 'trique a tamponné, rue du Urand-Cliemin, à 
haut» ur de la rue de l'Epeulv, "a voiture de mo.-i.sa-
ge.T , de M. DoliNspi-rre-Lemaîi, camionneur, que 
conduisait M. Alfnvl Maes. Aucun accident d e p-r-
Feinie ne s'est produit . Une vitre du tramway a é t é 
brisée. 

UN CONSOMMATEUR I R A S C I B L E . — U n ou
vrier fileiur, Pierre L jeune, âge de 32 ans, sans do
micile lixe, se trouvait , mardi soir, à l'estaminet do 
Mme Flore Plomb, rue de l'Aima. 245, Sur le ro-

.i servir a boire, l'homme s'emporta ot passa 
-ur la vi tr ine,dont plusieurs carreaux furent 

b r i e - . Informée, la police est venue mettre en état 
ion l'individu, qui a été écroué au dépôt 

de la ruc Saint-Vino». nt-dê-Paul. 

II < ACCIDENTS DU TRAVAIL. — An peig-na.re de 
'.i mi des degorgeurs, Cuir " Vanasvcoo. Agé 
« i, .lemruran; au Pvjcvt U-e Neuvi'i'.e. a. eu Famiu-
I . r* .rroit, écrasé par «un mvtier. M. le docteur Ballim-
gi. • -u a examiné l'ouvrer e.t lui a ordonné dix jours de 
rap » 

— A '.i filature de M. Augustin VaJentia, un» banteirve, 
(Mi;. VVadDMoq, âtjeé de 19 au-s. • i e nir tirant rue Saint* 
itoch, .-'• st blesi*'s2 au posée dros en bauruint contre le 
r la son métier. Un repue de six joura lui a été or-
i. ir M. le dootenr Druesne. 

— Léon Aivlriès. plombier, âiré de 29 ans, demeurant 
rite ds la Paix, sV^t blc.-sé au pied fpMkcbt ea p,tsKinr .'Tir 
mn m irceaa de b . s L'tmvrier, qu. trarasos pour le 
eoanj c de M. Augutst*- I/e(s>ut.re. fabricant, devra, d'après 
II- U docteur Druesae, cli«>mer huir jours. 

— C.ovis Barincz, enriierpe à la filature de M. An-
9 pontrs, nte Bosichsr-oVPerthss, s'ert fracturé le 
I lu» en tombant dans la cive. M. le docteur Bet-

i prescrit un nio.s de ren-«. 

— Ocwtaat Leponter», âgé de 26 « a , demeurant rus 
de la Perche, s'est M e t ' sa pied droit en marobsat sur 
on ciseau. M. le docteur Demlde a examiné l'op-mer, qui 
travaille pour le compte de MM. Louis Demide et Sis, 
cbarpeptiera-me^uisiea, st loi a ordonné douze jours de 
repee. 

— Un soigneur. Liévrn Fouquet, âgé de 44 ans, demeu
rant rue du TiUenl, a lété blessa a la main droite par un 
peigne ds son métier. L'ouvrier, qui est occupé dans la 
filature de M. Motte-Basant fils, devra, d'après M. le 
docteur Picquet, chômer six jours. 

— Au peignage de i'ivpeale, J.-B. Willem, domeetique, 
âgé de 59 ans, d cm axant à Wasquehal, s'est bbeseé au 
p e d giuoLe en marchant sur un clou. M, le docteur La
pera lui a ordonna dix jours de repos. 

— L'un des ouvriers de M. Henri Leclercq. entrepre
neur, s'est contusionné la jambe gauche an tombant. M. 
le docteur Ballenghien a examiné l'ouvrier. Emile Ménard, 
âgé de 52 ans, demeurant rue Bernard, «4«r Boyaval, e t 
lui a prascrit six jours de rnpos. 

— Un moiieleur, Arthur Duvitnge, âgé de 27 ans, de
meurant rue du Nouveau-Monde, travaiilant pour le 
compte de M. CamiH* Duvinage, modeleur, a eu le pouce 
gauche écrasé par un coup de marteau- D;x juairs de repos 
lui ont été prescrits par M. le doeteUT Disrâ. 

—- Dans fa teinturerie de MM. C. et A. Scrépel, l'un 
des ouvriers, Louis Vûvhs. â<aé de 16 ans, demeurant rue 
des Lotrgeejr-Bikies, s'est blessé à la lèvre supérieure en 
tombant sur son métier. Un rep"s de quinze jours lui a 
été ordonné par M .le docteur Godefroy. 

— l"lnr!e>i Verbek», tksorand, âgé de 57 ains. demeu
rant chemin de la Mak-Herie, t'est conl-us-or.aé à la main 
gauche en tombant, i l . le docteur Picquet a examiné 
"ouvrier, nui travaille pour la compte de M. Prouvost-
Scrépel, faorioant, et lui a ordonné cinq jouira de repos. 

— Louis Guelton, âgé de 18 ans, demeurant rue Jouf-
fror. a été bCessé au pied drn't par la chute d'une pièce 
de lu. M. le docteur Butruille a examiné l'ouvrier, gui 
e*t oc arpé dans l'atelier de constntetion de MAI. Antoine 
Fraignac et fils, et l'ii a ordonné dix jours de repos. 

P A P I E R S PEI1NTS. — Liquidation, tranrt râlais, 
J . W a t l e a u - P o u r u i e r , 1 1 , . r u e d u Pays ) . 4SI 

U N E TROUVAILLE. — Un habitant de 1» rue de» 
F.i;'- *»s, oour ToiKieau. 7, M. Charles BricJie, a trouvé, 
rue dd la Tud-u-ie. un filet renfermant r.ne carte de secours 
qu',1 ivni. à la d «position de rioséresa». 

ENTERREMENTS D U JEUDI 6 MARS 1903. — 
M. 1';.. le Boittiaux, d u heures, église Ste-EKsabeth. 
— Mme Jvi'es lyepirt. née Marie Werquin, neuf heures, 

Bt^.Martin. — M Adolphe Dvlcroix, neuf heu-
r. s trois quarts, église Saiot-3épulcre. 

I . e : g r a n d e s a r t i s t e s ont adopté, pour la 
vil le e t lo théâtre , la Crème Simon, dont l'agréa
ble emploi remplace avantageusement les produits 
6imilairtïs. 99323 

M" C H O U B A R T - P A Y E N , 7 <-t 9 . r u e dn R o i a . 
R o u b n i x . ; o n l e c l i o n s | . . iur l i â m e s e t e n f a n t a , 
. l a q u e t l o s c t C o l l e t » . H o t t e s . C o o l u m c s - t a i l l e u r , 
J u p e s . J u p o n a . Coraanres . P e i g n o i r s . ' ( i r a n d 
c h o i x d ' a r : i r l e a d e P r e m i è r e » C o m m i i u S o n a . 

M a i l J o l i u e n françaises, i ta l iennes , depuis 11 
francs; exposit ion permanente chez M. Maroolli , 3 , 
rue du Dois. 95107 

G r a v u r e a u r t o n s m é t a u x (or, argent, 
ivoire). Plaques do portes, voitures, vélo», timbres en 
cuivre et caoutchouc A C H I L L E PAC11Y, ouvrier 
d'art reconnu par lo Gouvernement, 47 , rue du Col-
l è g ' , Roubaix. — Spécialité d'enseignes en marbline 
ou verre marbre, lettres gravées et dorées sur pierre, 
marbre et sou-; glace inaltérable à l'atmosphère. 197 

B E U R R E D'OOSTCAMP, frais, à 4 francs le kilo
gramme ; salé, en motte de 2 kilogrammes, à 3 fr. 90 
le ki logramme. 

C o m m u n i c a t i o n s 
ROUBAIX. — Choral'.. l'AbetUe. — Répétition jeudi 6 j 

mars, à huit heures et demie. 
CROIX — La Fanfare de cavalerie « La Renaissance > 

vient de retiouvoier sa C «musséou. Elle se compose ac-
tuaHouient de MM. (lustave Dapprimé, pné-sident- Eu-
irèi.o C.iby. vice-président; Henri Besobry, sergent-majorj 
Clément. Dclaeourt. sergent fosnvier ; Alired Oibrian, ser
gent diiabulcjnvnt ; Jules Christiaens. brigadier-forrrier; 
Louis Tirloit., brigadier; Alexis Jioi|uema'n, directeur; 
J.-B. Deicovrt, sous diracieur ; ilejiri Dcsobry, porte-
éte:alard. 

C R O I X 
P U N i R A I L L E S D U X ANCIEN MILITAIRE. — 

Morcrodi nuitia ont eu lieu, en l'i'"i'se Saint-l'ieiTS, à 
Croix, les funérailles de M. Désiré Caplette, ancien bnu-
olier, ineiubre du la Société d'anciens militaires c La Re-
vajvclie ». Dans l'aeslatamre, fort uouibreuse, nous avons 
remarqué MM. Dolopurte, Deleu et Dubourg, conseillers 
mruaijoiipiiix. Des couronnas avaiient été offertes par cette 
dernière sociétw et pur lo Syndicat des bouchers. La « Re-
Vauelio » était repiésentée par une déssaatloa, dnapeasi 
eu tète. Au cimetière, M- Henri Deleporte, président des 
anciens militaires, a prononcé une allocution dans las|ueMe, 
après avoir î-e-odu nommage aux vertus ni.iiUiires du dé
funt, il a dit : 

« Au régiment, Déidré Coplette, par sa bonne conduite, 
son zèle et son intrépidité, avait su s'attirer l'estimo de 
ses chefs et par sa tiunuhe cordialité, la sympathie de 
tous ses camarades. 

» Rentré dans la vie civile, il devint membre de notre 
société : c'est la surtout que nous avens pu apprécier les 
nombreuses qualités de cet homme de bien, bon camarade, 
serviable envers tous ses a-mis. Voulant mon-trer aux jeu
nes l'excaniple du devoir il s'efforça de leur inculquer les 
sentiments patriotiques qui font battre le coeur de tous 
les bons Français. 

• l « société de» anciens militiiros i La Revawhs » 
•perd en lui un de ses meilleurs membres, un ami dévoué, 
dont elie gardera un pieux souvenir ». 

LA t PASSION » A U CERCLE SALVT MARTIN. — 
On parle beaucoup de la « Passion » oui doit être repré
sentée les 16 et 23 mars, au Cercle Saint-Martin. Elle s.-ra 
un véritabie succès et fera r admiration de tous les specta
teurs. IA-S décor* -sont de toute beauté. M. Albert Làj*»i(e, 
qui les a peints, est un lauréat de reçoit des Arts indus
triels, actucdliîment professeur de dessin à Tourcoing. Les 
toile* qu'il vient de terminer: la vue de Jérusalem et à» 
Palais le Pilate sont de véritables chefssd'ceovre. Le Cé
nacle e- la Salle du tribunal de Caîphe sont parijeu-uère-
ment r-un-urquables par leuis tapi-s-ries orientales. 

Ni us n'en diront! p.m plus pour ne pus gâter la surprise 
du jour .le la représentation. Donnons pour aujourd'hui 
le prix des places : Réservées-, 5 fr. ; premières, 2 fr. ; se
condes, 1 fr. ; troi-sièuits, 0 fr. 50. On peut se procurer des 
cartes : à Croix, chez alM. les vicaires ; Paul Capelle, sa
cristain de Saint-Martin ; Arthur Gleton, 25, rue dn 
Nord ; Maurice Castdain, 29, rue de l'Ermitage; Henri 
Dutriez. 1, rue Holdcn ; Emile Sailamon, 30 bis, boulevard 
de la Chapelle. — A Roubaix : chez MM. Jean Vroment, 
libraire, Grand. Place ; G. Cnucheteux, 14, rue Newcomen. 

TROUVALLLE. — M. Billot, marchand de jaurnaux, 
a trouvé une raine de cartons, boulevard de la Chapelle. 
Cet objet est à la disposition du propriétaire, Café Mo
derne. 

A PROPOS D E L'AFFAIRE DET.BECQUE. — Une 
oonfus en de noms a pu s'établir dans l'affaire de 1 assas
sinat commis par Dillbecque, loinier, qui vient d'être 
condamné- par la Cour d'asMae* de Douni. 

M. Tliéodoro Cattean, cafetier au «Demi-Cercle», quar
tier, de la Croix-Blanche, à Croix, repriejtntiam de bros-

asria, a Thonneor d'infonaer le publie qu'il n'a absolu-
nmit rien ds oonunara aveo son homonyme, Oattean, de 
Tourcoing, e t comptable de la maison Benlque, détenu 
an ce moment, à lia prison de Lille, pour vol et escroque
ries, et qui doit passer aux assises à la prochaine session. 
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L A N H O Y 

U N ACCIDENT DU TRAVAIL. — Dans le tissage 
ds M. Bétrenu-eux Aîné, un tisserand, Emile Vanowey-
BDwlbeck, 37 ans, demeurant à Toufflers, hameau du Voi
sinage, a reçu une ensouple sur le pied droit, qui a été 
contusionné. M. le docteur Parmentier lui a prescrit vingt 
jours de rapoa 

L T 3 
LA FRAUDE. — Les préposés des douanes C. Former 

et L. Dumont, ee trouvant de servies dans la rue de Tour
nai, ont poursuivi deux individus qui. à leur aspect, 
avaient pris la fuite. Ils ont réussi à arrêter l'un d eux. 
C'est un journalier, François Santerne, 27 ans, demeurant 
à Roubaix, rue de la Potennerie, 27. n était porteur de 
café et de tabac étrangers o°ur une valeur de 56 francs. 

F O R E S T 
U N E AFFAIRE DE COUPS. - Un domestique de 

ferme, Louis Béssa», 46 ans, a porté plainte à la gendar
merie de Larmoy contre un nommé Piteau qui. dimanche 
soir, l'aurait terrassé et contusionné dans la rue au mo
ment où il rentrait chez lai. Béarez n'a pu encore travailler 
depuis ce joux-Jà. 

IMPRIMERIE ALFRED REBOUX UaTJ°3T 
A ROUBAIX. G r a n d e - R u e , 7 1 

A TOURCOING, r u e C a r n o t . b 
Spécialité de C a t a l o g u e a . — P r l x - C o n r a n t a . — 

M é m o i r e s . — C o m p t e - r e n d n a . — B r o c h u r e s . — 
T r a v a u x d i v e r s à g r a n d t ira ire .Pri i très modérés. 
Outillage moderne. — Execution rapide et soignée. 1 

Plante, s f é r l M : .Coaronass. Lammipa-DaHar, 31, Grande-Ras 
A V I S A U X B R A S S E U R S . — L a l ibrairie d a 

Journal de Roubaix met en vente des feuilles de mise 
da feu. Tex te nouveau. £293 

Œ u f a f r a i s , 1 3 . r u e d a B o i s . 

LA PETITE FEUILLE CATHOLIQUE 
L a Petit* Feuille catholique d o i t ê t r e distr i 

b u é e g r a t u i t e m e n t c h a q u e s e m a i n e , dans T0U-
TES ha maisons Je la Ville de Soubaix. 

J x a p e r s o n n e s q u i ne l a r e c e v r a i e n t p a s exac
t e m e n t c h a q u e s e m a i n o o u q u i c o n n a î t r a i e n t des 
h a b i t a n t s ne la r e c e v a n t pas , s o n t i n s t a m m e n t 
pitécB d'en aviser le g é r a n t , M. I . D u q u e n n e , à 
l ' I m p r i m e r i e K c b o u x , 7 1 , G r a n d e - R u o , R o u b a i x . 

\ . — L e s hôte l i er s , a u b e r g i s t e s e t t o u t e s l e s 
p e r s o n n e s a y a n t chez e l les de s p e n s i o n n a i r e s o u 
dee logeurs p e u v e n t , à l e u r d e m a n d e , r e c e v o i r /o 
n o m b r e d ' e x e m p l a i r e s q u ' e l l e s d é s i r e n t . 

—•*- — 
X"\7"-tS*.Trm3HlXaO» 

LA FRAUT>E. — MM. Uelly Georges, Dupont Josrea 
et IVcijieur Joseph, s<ms-brigadier et préposes des doua
nes a Wattrelos. de service, mardi, vers onze heures du 
soir, au c Sentier isolé », ont anrété le nommé Emile 
léotiwd, peigneur, 37 ans, rue Magenta, 20, Bo-ubaix, por
teur de 52 kil. d'aliunietDen, valeur 520 francs. 

T O U R C O I N G 
S E P T I È M E T I R A G E D ' O B L I G A T I O N S D E 

L ' E M P U U N T D E 903.000 F R A N C S . — Mercredi, à 
dix heures du matin, il a été procédé publiquement, 
dans un des salons do l'Hôtel do Vil le de Tourcoing, 
en pré.-ienoe de M i l . Salombien, adjoint, dé légué aux 
finances ; Leplat et Ducoulombier, conseillers muni
c ipaux e t de M. Bul té fils, fondé de pouvoirs de * L 
le receveur municipal, au sept ième t irage de soixante-
dix-sept obligations de cinq cents francs chaeuue } de 
l 'emprunt communal de 903.000 francs. 
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Ces numéros seront remboursables au 5 avril pro
chain. 

— Lundi mat in , aura l ieu, à l 'Hôtel de Vil le , e n 
présence d'une dolé^ation de la commission munici
pale dea finances, le t irage d'obligations de l'emprunt 
de un million de francs contracté pour les travaux 
municipaux. 

L E S T R A V A U X D E L'ACADÉMIE S E D E S S I N . 
— Le gros œuvre do la construction de l'Ecole aca-
démiqno de.* Beanx-Art3,qu'on ér ige ruo de Gand.est 
pour ainsi dire terminé; déjà, depuis plusieurs jours, 
les ouvriers maçons ont arboré le drapeau triccJoro 
sur le faîte du nouvel édifice communal. Actuel le
m e n t d e s diverses catégories d'ouvriers empl jvés à 
la eon.'truction il ne reste, plus que monuiskrs et 
peintres qui sont occupés à compléter les travaux in
térieurs des classes qui ne tarderont pas à être ut i l i 
sées, s i tôt leur achèvement, tandis que d'autres pour
su ivent avec la plus grande nctivité la partie en fa
çade réservée à l'administration de l'école académi
que. 

I c i , on songo déjà à la décoration extér ieure . A 
cet effet, il est arrivé en gare de Tourcoing, mardi 
soir, un énorme cartouche en bronze destiné à ê tre 
encastré dans le fronton en pierre blanche, au-dessus 
d e l'entrée principale. Ce bronze, qui n'a pas moins 
de troU mètres cinquante de hauteur sur deux mè
tres cinquante de largeur représente l'allégorie d'Hen
ri Gnuquié « L ' E t u d e » . Comme symbole, c'est une 
femme tenant dans sa main les lauriers qu'c'lo dési
gne à l'élève. L'élève a son carton sou» le bras et , 
dans 6a main droite, il t i ent un fusain. A leurs pieds 
sont épars les attr ibuts des arts, palettes , pinceaux, 
burin, masse, e t c . L a femme qui symbolise L'Etude , 
a son regard tourné vers les armes de la Vi l l e de 
Tourcoing pincées nu haut du cartouche. Les sujets , 
de grandeur naturelle, sont vraiment imposants. 

Lo bron/.o ne pèse pas moins de quinze cents ki lo
grammes. I l a é té commandé à la Société des établis

sements métallurgiques A . Duxenne, à Sommevoire, 
(H au t e-Ma rne). 

L E S F U N É R A I L L E S D E M. H E N R I D E S C T , 
d o n t nous avons annoncé la mort dans un précédent 
numéro, seront célébrées, en l'église Saint-Christo
phe, le vendredi 7 m a r s à neuf heures du mat in . 

C H R O N I Q U E ÉLECTORALE. — On annonce 
que dans un Congrès collectiviste des adhérents au 
P . O. F . , tenu à Bondues, la candidature d u citoyen 
Delesal le a é té décidée pour les élections législatives 
dans le canton sud, e t celle du oitoyen Verbreugge, 
marchand d« journaux à Connues, dans la nouvelle 
circonscription à créer avec le canton nord. 

L E S C O U R S E S D E TOURCOING. — Cotte réu-
union hippique aura lieu le dimanche 27 avril, 5n.uf 
changement de date subordonné aux élections. 

D A N S L E S P O S T E S . — Mlle Delnesse , postu
lante , est nommée employée à Tourcoing ( té léphone) . 

L A G R E V E D E LA F I L A T U R E V A N D E N B E R -
G H E - D E S U R M O N T . — L E S G R É V I S T E S M A N I 
F E S T E N T . — L a grève qui s'est déclarée, il y a cinq 
semaines environ parmi les ouvriers fileurs e t ratta-
ch'ours de la filature de laines de Mime V v e Vanden 
Berghe-Desurmont, n i e Sainte-Barbe, peut ê tre con
sidérée comme terminée. Ainsi qu'on a pu le voir par 
uno let tre communiquée aux journaux locaux par 
M. Vanden Berghe t t l'avis affiché à la porte de l'usi
ne , le patron informait ses ouvriers raftacheurs qui 
o n t abandonné le travai l , sans l'en informer, qu'ill 
ne faisaient plus partie do 6on personned et qu'ils pou
vaient , à cette occasion, retirer leurB l ivrets . D'au
tre part, M. Vanden Berghe donnait le même avis 
aux ouvriers fileurs en leur faisant savoir que si, pour 
l e 5 mars au matin, ils n'avaient réintégré l'usine, 
les salles de la filaturo auraKnt é l é fermées. 

Hier , mercredi, expirait le délai fixé par lo patron; 
des. quarante-six ouvriers en grève, trois fileurs e t cinq 
hâoleurs s'étaient mis au travail . Les autres grévis
tes , en apprenant quo plusieurs d'outre eux avaient 
repris le travail , à la suite d'une réunion tenue chez 
le citoyea. Vol t -Catteau, lo président de la grève , rua 
d e la Malcense, décidèrent d'aller manifester à la 
porte do l'usine. Donc, à midi, après s'être formés en 
cortège, ils se dirigèrent vers la filature, mais, la po
l ice, informée, l e 3 avait devancés . A leur arrivée,rue 
Sainte-Barbe ils trouvèrent de nombreux agciits do 
polie • qui les refoulèrent. Las d'attendre la sortie 
des trois fileurs, ils se retirèrent en poussant quelques 
cris et se dirigèrent vers la rue de Gand, où demeu
rent los ouvriers filours; là ils recommencèrent leur 
mani fes tat ion . 

Les troifl ouvriers filours pas plus que les bâeleurs 
n 'é ta l ient retournés à leur domicile ; i l s o n t pris leur 
repas dans l'usine. 

A la sortie du soir, on s'attendait à revoir les ma
nifestants à la porte de l'usine, mais il n'en fut r i -n; 
d u reste , en prévision des incidents qui auraient pu 
s e produire, le patron avait ordonné la sortie des 
ouvriers une demi-heure plus tôt que do coutume. 

LA FRAUDE EN CHEMIN DE F E R — Mercredi 
soir à l'arrivée en gare de Tourcoing du dernier tram bclgl 
les douaniers ont arrêté deux voyageurs, Auguste (iossens, 
é,^é de 22 ans, et Jean-Baptiste VidJs, âgé de-33 ans, tous 
duux nés et domiciliés à'Borsbeke (Flandri-Orieutali). ou
vriers a£riccnlcs qui étaient porteurs d'une certaine quan
tité de tabac de provenance étrangère. Les'.deux voya
geurs ont été conduits à la perniamenée centrale où ils ont 
paisse la nuit. Ce matin, ils seront conduite à Lille. 

LES CONTRAVENTIONS. — Hier mercredi, la police 
a aTCssé cinq contraventions pour ivresse et infraction à 
la po.ice du rouJage et au règlement des jardi-is publies. 

LES ARRIVAGES A U X HALLES. — Hier mercredi, 
il « t arrivé aux halles : pommes de terre, 1.500 kil.; fro
mages, 51 kil.; beurre, 10 kil.; ooufiuures, 38 kil.; marée, 
8bU km.) harengs, 600 kd.; huîtres, 1.900 kd. ; salades, 8 
paniers. 

LES ACCIDENTS D U TRAVAIL. — Un homme d'é
quipe de la gare centrale, Jules Waroux, âgé de 26 ans, 
diimkilié à Cobrieux, par suite d'un faux pas, s é s t fait 
une entorse au pied gauche. Six joins de repos. 

i— Une bâoleuse, llauline De-abassée, âgée de 15 ans, 
dairieur.'.irt rue du Tiileui, ennployée à la filature de coton 
de M. DassonvUle-Dubir, rue du Viro-lois, s'est blessée à 
la main gauiehe en nettoyant son métier. L'incapacité do 
travail sera de huit jours. 

— Dans la filature de M. Duvillter-Watine, rue du 
Tilleri, une soigneuse, Elodie Debaes, âgée de 22 ans, 
domiciliée à Mouiscron, a été Weseée à la jambe droite par 
La chute d'un pot de préparation. Un repes de douze jours 
lui a été prescrit. 

— Un bubincarr, Hector Verfaûjie, âgé de 36 ans, de
meurant rue Alexandrie, 22, en trovaMant dans 1» salle 
des cardes de l'usine de M. F. Lorthiois-Motte fils, pei-
gneur, rue Watinne, a eu le bras droit serré par un déta-
cheur en voulant retirer un morceau de laine. D en est 
résulté des praies par ratissaaient de la partie interne du 
coude droit. Quinze jours de nenos ont été ordonnés au 
blessé. 

U n e c o r f e n s e a f f a i r e . — On no parle 
plus dans Tourcoing e t les environs que des primes 
tout à fait jolies et uti les que la Pharmacie ration
n e l s , 18 , r u e Garnot, en face des Hal les ccntraJes, 
dél ivre gratu i tement pour tout achat d'au moin» 25 
cent imes. Cet te grande réclame se clôturera le jeudi 
6 mars. Tout lo monde profitera de I'ooc*sion excep
t i o n n e l de se procirrer pour rien : Boî tes de p â t e de 
r é g i s s e , savons, flacons d'odeur, fume goudron. 
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L E H R O U T T E U X se recommande pour les articles 
de P R E M I E R E C O M M U N I O N ; l ivres, chapelets , 
images e t objeta de piété . Grand choix à des prix 
modérés. 853 

1 2 p o r t r a i t s s o i g n é s a v e c p r i m e 5 f r a n c s . 
6 p o u r 3 f r a n c s , 8 1 , r u e D e s u r m o n t , T o u r c o i n g . 
BRASSERIE DE L'ERMITsBE (voir aux annonces). 

CoaaaiaDicat lOBtf 
TOURCOING. — Fanfare cm Point-Central. — Jeudi 

à neuf heures du soir, répétition générale ; présence obli
gatoire de tous les membres partàcipanUi au concours de 
iDienain-

E O U S B E C Q U E 
U N PÉNIBLE INCIDENT s'est produit mercredi ma

tin à U'nrebecque où avaient lieu à huit heures et dnnie.les 
funérailles d'une jeune femme de 28 ans, Mme Verquin. 
Le corp« venait d'être descendu dans la fowse, lorsque sou
dain, l'une des sœurs de la défunte. Mlle Dewitte, nui 
s'était approchée de la tombe, fut priée de syncope ; eus 
•'affaissa et roula dans la fosse. On juge de la* pénible im-
preHBion qui s'emq»ara de l'assistance ; le lïsjauji un descen
dit china le trou, et. aidé de quelques personnes, ij eu re
tira la jeune fille inanimée qui. aiprà.-' quelques soins, re
prit ses sens. 

H A L L U D N 
U N i ï r i L L E T T E GRIEVEMENT BRULEE. — Dans 

la matinée de mercredi, vers onze heures, un accident qt ' 

aunait pu avoir des suites fâobenses s'est produit m Moot-
d'Hafluin. Une fillette de 6 ans, Antoinette Leplat, flil» 
de M. J.-B. Leplat, cabaretier, en jouant dans là cour da 
la demeure de sas parents, s'était approchée près d'«0 
fourneau ; le feu se conumipiqua eJors à ses vêtements. 
Aux cris de do/uUeur pousses par la pamvre enfant, a» 
mère accourut et aidée d'un consommateur, M. Pieurs 
B«noot, eJde réussit à lui arracher par lambeaux les vête
ments en feu. Les brûlures reçues par la jeune Antoine»» 
sont atsez graves. 

L'ÉLECTION D U CANTON SUD E S T - Le Gouver
nement n'a pas'encore notifié à M. Dupiad, ex-conseille» 
général du canton Sud-Est, l'arrêté du Conseil d'Etat an-i 
notant son élection. Or, ce n'est qu'à dater de cette noti
fication que commence à courir le délai de trois mois ac* 
cordé pour procéder à une nouvelle élection. 

D'un autre côté, l'électeur qui avait protesté contrl 
l'élection de M. Dapied vient de se faire délivrer, comme: 
c'était son droit, une copie de l'arrêté du Conseil d'Etat, 
et l'a fait nottfieT, par ministère d'huisBier. à M le Pré
fet et à M. Uupied. J.égailement, le délai de trois mois • 
donc commencé à courir, mais c'est au Gouvernement qu'il 
appartient de convoquer les électeurs. 

U N MONUMENT A M. VICTOR TILMANT. - . 
L'association des anciens élèves de l'écode primaire supé
rieure a décidé d'ouvrir une souscription pour élever 
un. monument à la mémoire de I ancien directeur de l'éco
le, M. Victor Ttlmant. On sait .que l'association a jadis 
élevé un monument à M. Frédéric Mottez, directeur-fon
dateur de l'école . 

ASSOCIATION DES PROPRIÉTAIRES D'APPA
REILS A VAPEUR. — Le concours pratique de chauf
feurs organisé par l'Association des propriétaires d'appa
reils à vapeur et patronné p*r la Société industrielle du 
Nord de la France aura lieu, en 19G2, chez M. Delesalle-
Desniedt, à Lomnie. Les chaufteuis travaillant ches les 
industrie!., qui sont membres de l'une des deux sociétés 
auront seuls le droit de concourir . 

Tout chautfeur désirant prendre part au concours de-
vri adresser, avant le mardi 18 mais, au siège de l'Asso
ciation des propriétaires d'appare.'ls a vapeur, 11 et 13, 
rue Fai'llierbe, Lille, une lettre de demande, un certificat 
de son patron constatant qu'il «ait lire . 

Lo concours aura iieu entre dix concurrents, dont I» 
liste sera et iblie comme il suit : Seront d'abord inscrits 
sur cette liste les candidats qui, s'étant présentés snc-
cessivemenb aux concours de 19iX) et 1901, n'auraient pris 

£art à aucun d'eux, le sort ne les ayant pas favorisés, 
a liste, sera tmuite complétée jusqu'à concurrence de 

dix noms, par dis chauffeurs ne remplissant, pas ces con
d i t ion et tués au sort par la commission, réunie eu séan
ce spéciale. 

L'ordie dans lequel les dix concurrents subiront le con' 
oours sera fixé par le sort. 

Ce concours oi/mmcncera le jeudi 3 avril. I! comporte 
quatre prix: 1er, 250 francs et une médaj'e d'argent; 
2e. 290 franc- et une méduse <farpent ; 3e st -le, 100 fr. 
et une médaJQe d'argent. Des diplêimes constatant 1-3 nu
méro de classement seront donnés à chaque, prix. 

Les prix seront décernés dans la prochaine séance so-
lennel'e do La Roe>été industrielle. 

FACULTÉ DES LETTRE.S. — Nou» avons annoncé 
vendredi que M. Auguste Angelli-^r. professeur fie langue 
et de littérature anglaises à la Facilité, des lettres était 
nommé maître de conférences à l'Ecole normale rapé-
rkure. Pon successeur désigné est M. William Thomas» 
agrégé d'anglais et d'allemajid, docteur es-lettres. 

LA GREVE DE FIVES. — La ~rèvs oui s'était décla
rée, mardi matin, chez MM. Wicitrt frères, fabricants de 
toiles, rue Pierre-Legrand, est terminée. Les soixante gré
vistes ont repris le travail, mercredi matin. 
_ 4> • 
L E T T R E S I V O I I I T (beau papier anglais grancî 

deui l ) . — Lnprimcrie A.. ',1 c h o u x . 
( M a i s o n à T o u r c o i n g , r n e C a r n o t , S ) . 

SAKS INSERTION AVEC INSXmTIOIf 
DANS LE JOCHNAL DANS LE JOCKNAS 

1000 exemplaires 1.55 le cent 2.00 le cent 
900 > s 1.60 » » 2.10 » s 
800 » > 1.65 » > 2.20 s s 
700 s » 1.75 » > 2.30 » s 
600 a s 1.85 s a 2.40 * • 
500 s » 2.00 » s 2.50 s » 
400 > > 2.10 » • 2 8 5 » i 
390 » » 2.30 > s 3.40 » > 
200 » » 2.40 » > 4.00 > . 

L e l e t t r e s d o d é e è s 0 . 2 5 c e n t , en plus au cent . 

CONVOIS FUNÈBRES & OBITS 
Les amis et oonnaissanoes de la famul» BOITTIAUX-

BÊTRY qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
faim-part du décès de Monsieur Emile-Léon BOIT-
TIAUX. apprétoaT, époux de DanieMarte-tAiineBETRY, 
décédé à Roubaix, le 3 mors 1902, dans sa 43* ann.e, 
administré des Stacremcub» de notre mère La Saante-Egfo(-e, 
sont pr.es de considérer le .préseert, avis comme en temuiu 
lieu e tdu bien vouloir assister à la Mleose de Convoi qui 
S; lia célébrée le merorodi 5 courant, à neuf heures, et aux 
Convoi et >Servioe Scleanieils nu: auront lieu le jeudi 6 
dmdit mois, à dix heures, en rég-liaa Sainte-Elisabeth, 4 
Roubaix. — Les Vigilte seront caaiitlécs le même jour, à 
cinq heures. — L'assamblée à la maison morooaire, rue de 
Lannoy, 554. 

Les amis et connaissances de la famille V A N RO-
BAEYS qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
faire-part du décès de Monsieur Louis V A N ROBAEYS, 
rentier, ancien boucher, décédé à Roubaix. le 4 mars 
1902, dans sa atiixantc-rreiziènn année, administré des 
Saicraments de notre mère la Sainte-Eglise, sont prtés da 
considérer le présent avis comme en tenant lieu et de bien 
vouloir assieoer à la Messe de Convoi, qui sera délébréa 
le jer*!i 6 mars 1902, à neuf heures ; aux V g les, oui se
ront chantées le môme jour, A cinq iKures. et aux Convoi 
et Service Solennels, qui auront lieu le vendredi 7 cou-
nuit, à dix heures, en l'église Notre-Dame, sa paroisse. 
— L'assemblée à la maison mortuaire, rue Samt-Iiono. 
ré, 13. 

Lea amis et connwiwances de L» famille DESCY-CO-
QUHIÎHL qui. par oubli, n'auraient pas reçu o« lettre 
Se faiTe^part du décès de Monsieur Henri DH3CY, veui 
de Dam- Aane- lauis PLAXQUART, décédé, à Tour
coing, le 4 mars 1902, dans sa 84e année, administré des 
SonPements de notre mère la Sainte-Eglise, sono priés da 
considérer le présent avis ccamne eu tenant lia» et de 
bien vouloir assister aux Vigiles des Morts f o i seront 
chantées le jeudi 6 mars, à cinq heures un nuart, et aux 
Convoi st Service q/ui auront l e u le vendredi 7 mars, à 
neuf bernes, en réglise Suint-Christophe, à Tourcoing. — 
L'tieiseinbJée à la maison mortuaire, rue Verte. 57. — 
Mes*»e de Convoi et Ob t du Mois le mercredi 2 avril, à 
boit hourrw et à huit heures et dem ;e. 

Un Obrt Solennel Anniversaire «er.i célébré en l'église 
Notre-Dame, à TourcoTig, le jeudi 6 mars 1902, à neuf 
heures un quart (la Messe à neuf heures trois ouartsl, 
pour le mpbs de l'Ame de Madame Veuve Jean JOIRE, 
née Anirélique-Sophie Jr.s ph DKSPLECHIN. membre du 
Tiers-Ordre de Saint-François, pieusement déeédée à 
Tourcoing, le 2 mars 1900, dans sa 93' année, administrée 
eles SacrenKvnis de notre mère la Saint e-Kglise. — Les 
personnes qui, psr oubli, n'auraient rsit reçu d* lettre de 
laire-naft. sont priées de considérer le présent avis comme 
en taiaat lieu. 1449 
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La A.8Ddi.nt8 de S-Sulpics 
P a r X A V I E R D S MONiTEPIN 

— Très bien. . . très bien. . J e lis à la rolcnne des 
Observations : — Enfant déposée chez la vouvo Le-
T O U I , à Saint-Maur-de=-Fosses. . . — Gardée par cet te 
femme jusqu'à l â g e de cinq ans . . . Envoyée à l'hos
pice des Enfants-Assistés jusqu'à l'âge de 12 ans. — 
Mise en apprentissage à l'école des infirmières do 
Blo i s en 18»3.Placée à l'asile de Bloii, e n 1888 comme 
inf irmière à gages . . . — Oh I oh I — fit t o u t à coup 
l e bureaucrate en s'interronipant e t en fronçant 1© 
sourci l . . . 

— Y a-t-il quoique chose qui ne va pas, monsieur? 
, _ demanda Servais Duplat . 

— Quelque chose qui ne va pas du tout , oui ,mon
s ieur ! — répondit l'employé. — Jugez-en I D i s 
parue de l'asile le 20 septembre dernier. — Présumée 
morte , car les recherches fa i tes pour l a retrouver 
sont restées sans résultat . — On croit à u n suic iâo 
'causé par des chagrins secrets . . . 

— Morte I — s'écria D u p l a t . — U n suicide I 
— C'est écr i t , monsieur . . . e t , puisque c'est écri t , 

c'est que c'est vra i . . . 
— On a écrit seulement présumée... 
— Oui monsieur. . . 

I — Ce n'est donc qu'une supposi t ion. . . 
— Supposit ion bien vraisemblable, monsieur . 

— A Blois, à l'asile, on pourrait peut-être m'écuai-
rer mieux. . . 

— Non, monsieur, car les notes inscrites ici nous 
viennent de l'asile de Blo i s . . . 

— Auriea-vous l'obligeance, monsieur, de m e don
ner une copie des observations que vous venez do m e 
lire ? 

— Parfai tement . 
E t l'employé, d'une écriture administrative magni

fique, copia les notes que désirait posséder Dupla t . 
C e dernier demanda si une somme quelconque é ta i t 

duo pour oe travail , e t , sur la réponse négat ive , i l 
remercia e t se retira. 

Sur la place il prit une voiture e t s e fit conduire à 
la mairie dn onzième arrondissement. 

A u risque de se compromettre il lui fal lait un re
levé du procès-verbal servant d'acte de naissance à 
R o s e . 

Tout en roulant U se disait : 
— Présumée morte I — Alors ce n'est pas elle qui 

se trouve ruo Férou avec Jeanne R i v â t . . . — Quel dia
ble do micmac 1 J 'en aurai le cœur n e t . . . Demain j e 
partirai pour l'asile de Blois et je tirerai t o u t cela au 
clair. . . 

Quand il arriva place Voltaire il é ta i t près de qua
tre heures. 

L e bureau des naissances allait fermer. 
I l ne put que réclamer, en donnant des dates , la 

copie qu'il désirait ; -— le lendemain seulement il 
pourrait en prendre possession. 

C'était une journée de retard, car, forcé de ne par
tir pour Blois que dans la soirée, il lui faudrait remet
tre au surteademain pour se renseigner. 

— x — 

Henr ie t t e RoUin avait passé une mauvaise nu i t . 
Marie-Blanche, restée auprès d'elle jusqu'à trois 

heures du mat in , n'était allée se reposer qu'en l a 
voyant p ius caùme, en se faisant remplacer par la 
femme de cliambre en qui elle pouvait avoir confiance 
e t qui l'avertirait aussitôt si quelque crise imprévue 
survenait . 

Lo lendemain mat in , de très bonne heure , Marie-
Blanche s© leva et revint s'asseoir à côté du l it de sa 
mère. 

Henr ie t t e , absorbée, somnolente, lui adressa à pe ine 
la parole. — Tout au plus sombla-t-elle la reconnaî
tre . 

I.a jeune fille comprit que la s i tuat ion , si el le n'é
ta i t pas encore dangereuse, pouvait rapidement l e 
devenir . 

E l l e se h â t a d'envoyer une dépêche au Docteur Ger
main e t le médecin s'empressa d'accourir. 

I l trouva M m e Rol l in couchée. 
E n lo voyant el le ne manifesta aucune surprise. 
— C c s t vous, docteur, dit-elle d'une voix très fai

ble eu lui tendant la main. — Hier vous n'êtes pas 
v e n u . . . — J e vous avais cependant fait demander. . . 

— Hier P — répéta le médecin surpris. 
Marie-Blanche l e regarda, les yeux humides d e 

larmes. 
H comprit, n'insista pas, et profita de ce qu'il t ena i t 

la main de Mme RoUin pour lui tâter l e pouls qu'il 
trouva presque régulier. 

L e cerveau seul était malade. 
— Etes-vous sortie ces jours derniers ? — demaada-

t-i l . 
Henr i e t t e sembla fouiller sa mémoire. 
— Mais oui, — répondit-elle au bout d'un instant , 

— j e suis aJlée hier avec ma fille vis i ter nos pau
vres . . . 

A un regard interrogateur'du médecin la jeune fille 
répondit par un mouvement de t ê t e négatif . 

X X X I X 

Le vieux praticien avait trop de science e t trop 
d'expérience pour qu'il lui fût possiblo de s'abuser. 

Les changements fâcheux survenus dans la santé 
de M m e Ral l in n'apparaissaient que trop n e t t e m e n t 
à ses yeux . 

L'intolligence s'obscurcissait. 
L a mémoiro faisait défaut. 
Les craintes antérieurement éprouvées par le doc

teur pour la l a i s sa de sa cliente l'assaillaient de nou
veau. 

I l jugea, ut i le d'adresser un certa in nombre de 
quest ions à Mme RoUin, afin de eo rendre exacte
m e n t compte du progrès de l'anémie cérébrale dont 
ollo é ta i t a t t e in te . 

H e n r i e t t e avait des instants de lucidité complote, 
— le reste du temps une sorte de voile s 'étendait sur 
sa pensée . 

Quand il qui t ta Mme Roil in il fit s igne à Marie-
Blanche de le suivre. 

U n e fois seul avec e l le dans une pièce vo is ine , i l lui 
d i t : 

— M a chère enfant , il f au t que je voie votre pè
re. 

E n apparence, rien n'éta i t p lus nature l e t plus 
s imple que le dés ir exprimé par lo docteur Germain. 

Cependant Marie-Blanche, en l 'entendant , ne p u t 
re ten ir ses sanglots . 

— Ma mère est bien malade , n'est-ce p a s ? — 
balbutia-t-el le au mil ieu de ses larmo», avec un ac
cent do désespoir. 

— I l m'est impossible, m a pauvre enfant , de vous 
cacher la gravi té de son é t a t , — répondit le méde
c in . 

— E l b perd la raison. . . — reprit Marie-Blanche . 
— N'exagérons r ien , m a i s prenons dea précau

t ions . . . — Jo t i ens à causer avec M. Roi l in . — E ^ -
il à l'hôtel ? 

J e n'en sais rien... nous le voyons si p e u . . . 
L e va l e t de chambre, quest ionne, répondit qu'il 

é t a i t sort i , e t qu'on ne pouvai t prévoir i e montent 
de son retour. 

Monsieur est parti pour Lamorlaye , — ajou-
ta-t- i l . — Plus ieurs de ses chevaux sont engagés d e 
m a i n dans les courses do Maisons-Lai lit t e . . . P e u t -
être monsieur ne rcntrera-t-i l à Paris que d a n s q u a 
rante-huit heures, comme cela lui arrive assez sou
vent en pareil le occasion. 

— J e reviendrai demain m a t i n . . . — d i t \s doc
teur à la j e u n e fille. 

E t i l part i t . 
Marie-Blanche retourna auprès de sa mire. 
Combien, fr i t te , combien désolée m a i n t e n a n t , l'exias 

tence de la pauvre e n f a n t I 
Seule , toujours seule , dans cet hôte l , avec H e n 

riette malade, el le s e n t a i t son âme s'assombrir e t 
son cœur se briser. 

Où cherclrer une consolation P un s o u t i e n P 
S o n père P 
Sans se permettre de lo juger , Marie-Blanche af> 

vai t bien qu'elle ne pouvai t compter s u r l n i . 
El le ne se senta i t pas a imée . 
L a pensée d'une catastrophe — prochaine paoW 

être — lui causa i t une indicible épouvante . 
El le pen-sa à l'abbé d'Areynes, c e t t e v i v a n t e in» 

carnat ion de la bonté , de la loyauté , d u dévoue» 
m e n t . 

Il a imait sa mère comme une sœur ; — il l'aimai»», 
e l le aussi , paternel lement . 

E l i s é t a i t aûre de lui . 

(Â «ttitiirC). X A V I B K D » M O N T Ê P I N . 
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